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La pénurie d’adresses IPv4 n’a rien de nouveau, et le déploiement d’IPv6 continue à un train que même les sénateurs dépassent allègrement sur leur mammouth. Alors évidemment, ce qui devait arriver arriva : après plusieurs pays de l’autre bout du monde qu’on connait pas, comme la Chine, le Qatar ou la Belgique, c’est maintenant la France qui est concernée.


D’après un article de NextINpact citant une conversation du forum lafibre, certains clients de Free reçoivent maintenant une adresse IPv4 et… 16384 ports, contre 65536 normalement. Cette solution pour économiser les adresses IP se base sur la RFC 6346, dite approche A+P car elle combine l’adresse et le port, est très bien expliquée sur le blog de Stéphane Bortzmeyer. En (très très) gros, le client reçoit une adresse IPv4 normale, mais avec laquelle seul le quart des ports est utilisable, et ne s’aperçoit de rien, car les équipements intermédiaires effectuent une traduction de port. En revanche, un seul chanceux récupère, par exemple, le port 80, et peut donc y attacher un serveur web. Bien évidemment, l’infrastructure du FAI doit être adaptée à ce fonctionnement, ce qui la rend d’autant plus complexe et fragile.


Il est important de remarquer que l’approche A+P n’est pas du tout un NAT444 (Large Scale NAT ou Carrier Grade NAT), la solution habituellement retenue dans ce cas. Un NAT444 donne au client une adresse non routable sur Internet, alors qu’avec A+P, il a toujours une IP publique. Ça casse moins d’applications, mais ça en casse quelques-une quand même. L’économie d’adresses est bien moindre (seulement 4 clients derrière une IP quand un NAT444 permet d’en mettre des milliers), mais ça se justifie dans le cas de Free, qui a 11 millions d’adresses et donc intérêt à choisir ce qui marche le mieux.


Rani Assaf, le directeur technique de Free, se veut tout de même rassurant pour les technophiles, en déclarant « Y aura une option "vraie ip fixe" bientôt et, cerise sur le gâteau, on pourra même demander plusieurs IP. ». De quoi satisfaire ceux qui en ont réellement besoin, d’autant plus que, comme il le précise, « La première sera gratuite ».


Si cette pénurie est annoncée depuis des années, on n’a pas l’habitude de voir ce genre de conséquences en France. Il est déjà arrivé qu’un hébergeur français suspende les commandes pour quelques jours par manque d’IPv4, et ça n’ira pas en s’améliorant. Évidemment, la solution est encore et toujours IPv6, mais j’ai de plus en plus l’impression que ça équivaut à dire que la solution aux problèmes du monde est tout simplement d’arrêter les guerres, les épidémies et la famine : tout le monde est d’accord pour le dire… et pour laisser les autres agir.
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